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• PAPIERS, CARTONS • PLASTIQUES
• BATTERIES • MÉTAUX • FERRAILLES
• VÉHICULES HORS D’USAGE
• MISE à DISPOSITION DE BENNES

RECYCLAGE
Ouvert aux particuliers
et aux professionnels

*Minimum 50 kg

Particuliers,
nous rachetons
vos PAPIERS,
JOURNAUX,
PROSPECTUS,

CARTONS, LIVRES ...

Réglement comptant !

Publicité

Le prix rotary Club 2015
Jeunes entreprises

portraits
Mickaël Busson
Après un licenciement économique, ce cadre d’une importante société sarthoise a choisi la voie de l’entreprenariat en
novembre 2013 en reprenant Changé Espaces Verts. La société spécialisée dans la motoculture était alors fragilisée suite
au décès de son dirigeant. Avec une progression du chiffre d’affaires de 47% en seulement un an, Mikaël Busson a su
mobiliser ses équipes et redonner un second souffle à l’entreprise. Sa philosophie : apporter du plaisir au jardin en joi-
gnant l’utile à l’agréable !Aujourd’hui, il développe un nouveau service à côté de la vente et la réparation : la location
de matériel de jardinage ou de tonte à destination des collectivités, des professionnels et des particuliers, ainsi que
la location de voiturettes et voitures électriques sans permis.
ZA des ravalières 72560 Changé 02 43 40 16 05

Louis-Marie Vincent
Àses débuts jeune courtier et restaurateur d’objets et mobilier d’Art, il fonde son propre atelier de création à Malicorne-
sur-Sarthe en octobre 2013. Un cadre où, avec Claire son épouse et son associée, il peut s’épanouir dans un métier très
confidentiel ! À côté du travail de restauration, Louis-Marie Vincent conçoit et crée des ”meubles à secret”, en utilisant
des matériaux d’exception : un cabinet en parchemin dans l’esprit du XVIIème siècle dissimulant une cave à cigares, un
coffre à bijoux à double fond, une cache pour objets précieux dans une bibliothèque... Ce savoir-faire rare le conduit à
travailler à travers le monde avec des établissements prestigieux. Son envie serait aujourd’hui de créer des aména-
gements de luxe pour des voitures de collection. Avis aux intéressés...
06 62 18 37 80 www.louismarievincent.com

pour la deuxième année, le rotary Le Mans sous la présidence de
Jean-Yves pennec et le rotary Le Mans scarron sous la présidence
de philippe Moreau viennent de décerner le prix Jeune entreprise à
deux candidats présélectionnés par initiative sarthe. Les deux clubs
participent ainsi à un concours poursuivi ensuite à l’échelon régional
dont la finale a eu lieu le 13 juin à parthenay.
La distinction sarthoise récompense l’originalité d’un parcours illustré
par le dynamisme et les résultats. pour 2015, les lauréats sont Mickaël
Busson, entreprise Changé espaces Verts, et Louis-Marie Vincent,
ébéniste designer installé à Malicornesur- sarthe.

De droite à gauche, Mickaël Busson
et Louis-MarieVincent

La charolaise prépare son show au Mans
La race bovine tiendra en septembre son concours national à la
foire du Mans. L’opération de lancement a lieu samedi, au Mans.

Ce sera le top du top. L’élite de la
race. Du 11 au 13 septembre, pen-
dant la foire du Mans, la charolaise,
réputée pour sa viande, rassemblera
ses plus beaux spécimens à l’occa-
sion de son concours national.

Les taureaux musculeux rouleront
des mécaniques. Les vaches, sui-
tées de leur veau, feront étalage de
leurs qualités maternelles. Les gé-
nisses dodues exhiberont leurs qua-
lités bouchères. Au total, 500 repro-
ducteurs défileront sur la piste aux
étoiles, au beau milieu du centre des
expositions, transformé en vitrine de
la génétique charolaise.

« C’est la première fois que le Na-
tional charolais se déroule en de-
hors des départements berceaux
de la race. Pour notre équipe, c’est
la récompense du travail mené sur
le terrain depuis 25 ans », se félicite
Pascal Langevin, président du Natio-
nal charolais.

La charolaise se développe dans
la Sarthe. 25 000 vaches à la robe
blanche pâturent dans ses her-
bages. C’est la première race bovine
à viande dans le département. 25
éleveurs sarthois, accompagnés de
60 animaux brigueront les lauriers
du concours.

Le National charolais va considé-
rablement étoffer l’espace agricole
des Quatre jours du Mans. Ses 500
bovins charolais s’ajouteront aux 750
animaux d’élevage (bovins, équins,
ovins…) en concours départemental.
La plus grande ferme de France !

Une opération de lancement de cet
événement national est organisée ce
samedi, de 15 h à 17 h, place de la
République. Des animaux primés
lors du dernier Salon de l’agriculture
y seront présentés au public. Il sera
possible de déguster de très bons
morceaux de viande grillée. De race
charolaise bien sûr !

En marge du récent congrès national des Jeunes agriculteurs, la charolaise
a déjà joué les stars auprès du ministre de l’Agriculture Stéphane Le Foll,
en prélude à son concours national, en septembre, au Mans.
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Maternelle Montaigu : les parents maintiennent la pression
La journée de vendredi a été intense
du côté de l’école maternelle Mon-
taigu, dans le quartier du Petit-Saint-
Georges. Les parents étaient mobi-
lisés depuis la veille pour défendre
leur 3e classe, menacée de fermeture
à la rentrée, en raison d’une baisse
d’effectifs (54 élèves contre 58 l’an
passé).

Quelques-uns d’entre eux ont pas-
sé la nuit à l’école (Ouest-France de
vendredi). D’autres ont pris la relève

dans la journée, « sans perturber le
fonctionnement de l’école, ni les
enfants, mais pour marquer notre
détermination », dit Floriane Tritz,
une maman élue.

Une représentante de l’inspection
académique, le maire adjoint chargé
des affaires scolaires, Claude Jean,
et Marie-Christine Poupineau, la
conseillère municipale qui siège au
conseil d’école, sont venus les ren-
contrer. Les parents ont fini par ob-

tenir un rendez-vous avec le maire
Jean-Claude Boulard et le directeur
académique, Jacky Crépin, lundi.
D’ici là, ils « maintiennent la pres-
sion et occupent l’école ».

La décision définitive concernant la
3e classe doit être prise, mardi soir,
lors du conseil départemental de
l’Éducation nationale, qui se tient en
préfecture.

Un témoignage fort devant les CM2 de l’école Marceau
Odile Suganas, cousine des quatre
jeunes élèves de l’école Marceau
morts à Auschwitz en 1942, est
venue rencontrer les écoliers actuels,
hier.

La famille Suganas habitait le Pâ-
tis-Saint-Lazare. Michel, l’aîné de la
fratrie, avait 17 ans. Il y avait ensuite
Jacques, 15 ans. Ce sont eux qui
ont été arrêtés en premier, avec leur
père. Puis ce fut le tour des filles :
Hélène, 13 ans, et Jeanne, 10 ans.
« Des jeunes comme vous, qui al-
laient dans cette école. Un beau
jour, ils ont disparu. Uniquement
parce qu’ils étaient juifs. »

Les 80 enfants, timides au début,
ont ensuite posé beaucoup de ques-
tions: « Comment avez-vous vécu
la guerre ? » « Quand avez-vous
appris l’histoire de vos cousins ? »
Odile Suganas répond à chacun :
« Je n’étais qu’un bébé, caché à la
campagne. Je n’ai découvert cette
histoire qu’à presque 40 ans, par
le témoignage de leurs anciens ca-
marades de classe, comme Claude
Audinot. Car à la maison, on n’en
parlait jamais. Il y avait beaucoup

de non-dits. »
Les trois classes, qui avaient visité

les plages du débarquement mar-
di, ont ensuite participé à une petite

cérémonie devant la plaque à la mé-
moire des quatre enfants Suganas :
ils ont chanté Imagine et déposé
quatre roses, une pour chacun.

Les enfants captivés par les paroles simples et touchantes d’Odile Suganas.

Trois directeurs d’école et une inspectrice sur le départ
Ils ont été reçus, mercredi, à l’hô-
tel de ville par Jean-Claude Bou-
lard, maire, et Claude Jean, adjoint
à l’éducation. Chaudement félicités,
Martine Marais, Philippe Boureau,
François Quilbeuf et Christine Houyel
quittent l’Éducation nationale, après
une longue carrière bien remplie.

Ils ont commencé par enseigner
dans diverses écoles, puis sont de-
venus directeurs. La première, après
40 ans d’ancienneté, quitte l’école
maternelle Pauline-Kergomard
qu’elle dirigeait depuis 1992. Phi-
lippe Boureau a pris la direction de
l’école maternelle Louise-Labé en
2011. Et François Quilbeuf a assuré
celle de l’école élémentaire Louis-

Blériot II en 2013. Quant à Christine
Houyel, elle est devenue inspectrice
de l’Éducation nationale Le Mans

nord-Coulaines en 2011, après diffé-
rentes missions.

De gauche à droite : Christine Houyel ; Claude Jean, adjoint à l’éducation ;
Jean-Claude Boulard, maire ; Martine Marais, François Quilbeuf et Philippe
Boureau.

Le Mans en bref

L’Automobile Club de l’Ouest en fête au Mans
Du 3 au 5 juillet, l’ACO s’ouvre au public et à ses adhérents pour trois jours de festivités. Ouest-France
vous donne rendez-vous dans notre supplément Dimanche Ouest-France du 28 juin.

Sitôt sorti des 24 H du Mans, le cir-
cuit sarthois se prépare à accueillir la
fête de l’Automobile Club de l’Ouest
(ACO). Pendant trois jours, rendez-
vous est donné aux 80 000 adhé-
rents de l’une des plus grosses asso-
ciations de l’Ouest. La fête s’adresse
aussi à tout public.

Pour présenter cette manifestation,
la rédaction Ouest-France propose
à ses lecteurs un supplément spé-
cial fête de l’ACO. Il sera distribué
ce dimanche 28 juin avec Dimanche
Ouest-France.

Fil conducteur choisi cette année
pour la fête : Michel Vaillant, le per-
sonnage de bande dessinée, créé
par Jean Graton, sera à l’honneur.
Une exposition lui sera dédiée, pour
la sortie d’un nouvel album. Les au-
teurs et dessinateurs proposeront
plusieurs séances de dédicaces ex-
clusives.

« À travers cette fête, explique
le président de l’ACO, Pierre Fillon,
nous voulons montrer tout ce que
sait faire l’ACO, du karting aux ca-
mions, voitures, motos, formations,
simulateurs et écoles de pilotage,
prévention routière et conseils aux
automobilistes. » Une facette parfois
méconnue de l’ACO : l’association
se positionne, aujourd’hui, comme
un interlocuteur des pouvoirs publics
dans les grands débats de société
sur la route.

Expo et courses

Le programme des trois jours de fête
prévoit des compétitions et exposi-
tions, avec LM Story, les Inter Écuries
et le Trophée Porsche endurance RS
Magazine. Les amateurs de moto

assisteront à la quatrième manche
du challenge Protwin 2015, course
réservée exclusivement aux bicylin-

dres. Le karting sera à l’honneur avec
le championnat d’Europe de Super-
kart, et les 24 Heures karting, qui fê-

teront leur 30e édition.
Les animations seront nom-

breuses, depuis la place centrale du
village jusqu’au Complexe interna-
tional de karting. Des baptêmes de
piste seront proposés aux specta-
teurs, en proto Pescarolo de l’école
de pilotage Le Mans Driver ou en
Porsche de la Porsche sport driving
school. Ils pourront aussi se replon-
ger dans l’histoire à travers deux
grandes expositions dédiées aux
50 ans du circuit Bugatti et aux nom-
breux véhicules de collection gérés
par le service patrimoine de l’ACO.

Un Village enfants

Événement familial, les enfants au-
ront un village qui leur sera réservé,
avec trampoline, démonstrations de
rollers, structures gonflables, crité-
rium du jeune conducteur. La soi-
rée du samedi sera particulièrement
riche, avec le match à quatre, qui
mettra aux prises un karting, une
moto, un camion et une voiture des
24 Heures du Mans, une séance de
cinéma en plein air avec la diffusion
du film Michel Vaillant et un feu d’ar-
tifice qui illuminera les circuits du
Mans.

Du 3 au 5 juillet, fête de l’ACO,
dans l’enceinte du circuit des 24
Heures du Mans. Tarifs : 12 € (pour
trois jours, le billet d’entrée inclut les
24 Heures darting) ; gratuit pour les
membres ACO (qui peuvent inviter
gracieusement trois personnes) et
pour les moins de 16 ans (nés après
le 5 juillet 1999). Informations et ré-
servations : www.lemans.org/

À l’occasion des trois jours de festivités organisés par l’ACO,
Dimanche Ouest-France propose un supplément spécial.
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